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Jean-Marie Gobry-Valle 

LE MOINEAU 

Personnages : 

Maman BOUZOU. 
Papa BOUZOU. 

MYCROSETTE, fille aînée Bouzou. 
THÉLÉPHINE, fille cadette Bouzou. 

FLAGOR PROPIK, le voisin. 

Deux territoires, celui des Bouzou, immense, et celui de 
Flagor, minuscule, séparés par une palissade. 
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SCÈNE 1 

Maman et Papa Bouzou sont sur leur territoire, observant l’autre territoire par-dessus la 
palissade. 

Maman BOUZOU 
Moi je te dis qu’oui. 

Papa BOUZOU 
Mmm ! 
  

Maman BOUZOU 
Tes rognonnades n’y changeront rien. 

Papa BOUZOU 
Je rognonne pas. 

Maman BOUZOU 
Si, tu rognonnes. À longueur de vie tu rognonnes. 

Papa BOUZOU 
Et la nuit, je rognonne aussi, peut-être ? 

Maman BOUZOU 
Là, tu as vu ? Ça a bougé. 

Papa BOUZOU 
Mmm ! Un reflètement. 

Maman BOUZOU 
Un reflètement ? D’où qu’y viendrait ce reflètement ? De ta cervelle encuminée. Ils ont 
retiré l’inscription ; à cause de quel motif à ton  avis ? 

Papa BOUZOU 
Elle était pourrie. 

Maman BOUZOU 
Pourrie, l’inscription ? Pfff ! (Silence.) Ça bouge. Ça bouge. Là, t’as vu ? Dis pas que t’as 
pas vu. 

Papa BOUZOU 
Mmm ! 

Maman BOUZOU 
T’as vu ou t’as pas vu ? 

Papa BOUZOU 
Mmm ! 
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Maman BOUZOU 
Papa Bouzou fait son boudin, comme de coutume. 

Papa BOUZOU 
Je fais pas mon boudin. 

Maman BOUZOU 
Si, tu fais ton boudin. Oh, je la connais bien, ta tête de boudin. 

Papa BOUZOU 
C’est pas interdit de ruminer sa vexation. 

Maman BOUZOU 
Allons bon ! Voilà que ça rumine. De quoi que je suis coupable ? À cause des reflètements ? 

Papa BOUZOU 
Tu as fait : pfff ! 

Maman BOUZOU 
J’ai fait : pfff ? 

Papa BOUZOU 
Oui, tu as fait : pfff ! 

Maman BOUZOU 
Peut-être bien que j’ai fait : pfff ! Et alors ? J’ai le droit de faire : pfff ! si je veux faire : 
pfff ! Est-ce que je rumine quand tu fais : mmm ? 

Papa BOUZOU 
C’est pas pareil. 

Maman BOUZOU 
C’est pas pareil ? Oh le chafouin ! Oh le visqueux ! 

Papa BOUZOU 
Non, Maman Bouzou, c’est pas pareil. Quand je fais : mmm ! c’est  comme on dit 
congénital. 

Maman BOUZOU 
Pfff ! La grossièreté, c’est pas un argument. 
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SCÈNE 2 

Flagor apparaît dans son territoire. Il porte des matériaux qui lui serviront à construire sa 
cabane. 

FLAGOR 
Mes révérences, chère Madame. Salutations, cher Monsieur. Flagor  Propik, c’est mon nom. 

Maman BOUZOU 
Radieuse de vous connaître, cher Monsieur Porpix. 

FLAGOR 
Propik, Propik : P.R.O.P.IK.(Prononcer HIC) 

Maman BOUZOU 
Naturellement, évidemment. Mon époux, Papa Bouzou. Et moi, Maman Bouzou. (Parlant 
de son mari) Faites excuse à son silence : il a des jours avec et des jours sans. 

FLAGOR 
Comme je le comprends ! Trop de paroles compromettent l’entendement. Mon père disait 
toujours… Mais je vous ennuie avec mes babillements. 

Maman BOUZOU 
Non point, non point. N’est-ce pas, Papa Bouzou, qu’il ne nous ennuie point ? 

Papa BOUZOU 
Mmm ! 

Maman BOUZOU 
Vous voyez bien. 
Flagor entreprend la construction de sa minuscule cabane. 

Papa BOUZOU 
(Interpellant grossièrement Flagor) : Hééé ! 

FLAGOR 
Moi ? 

Papa BOUZOU 
Vous possédez ou vous occupez ? 

FLAGOR 
J’ai acquis, naturellement. 

Papa BOUZOU  
Acquis, acquis ? 
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FLAGOR 
Assurément. 

Maman BOUZOU 
Puisqu’il le dit. 
Silence. Flagor se remet au travail et achèvera murs et toiture. 

FLAGOR 
Bel achèvement de printemps, n’est-il pas ? 

Maman BOUZOU 
C’est vrai qu’il est bel. N’est-il pas, Papa Bouzou ? N’est-il pas ? 

Papa BOUZOU 
Hein ? 

Maman BOUZOU 
Est-il pas bel le printemps ? 
  

Papa BOUZOU 
Un peu de pluie, je dirais pas non. 

FLAGOR 
Évidemment… Un peu de pluie, c’est excellent également. 

Maman BOUZOU 
Évidemment. 

FLAGOR 
Eh bien… J’avoue être charmé de ce primal échange. D’autres lui succéderont, assurément. 
Ne sommes-nous pas promiscuitants à présent ? 

Maman BOUZOU 
Je m’en ravis de contentement. 
Flagor sort. 

Maman BOUZOU 
Un jeune homme comme y faut, ce Porpix. Aimable et gai et caetera. 

Papa BOUZOU 
Faudrait pas qu’y croit qu’y fera la pluie et le beau temps, celui-là. 

Maman BOUZOU 
Et intelligent, avec ça. 

Papa BOUZOU 
Il nous prend pour des gnasses, avec ses airs de biffard. 

Maman BOUZOU 
Pourvu qu’il impose pas des mioches… 


6



Papa BOUZOU 
A peine pondu, ça joue les conquérants. 

Maman BOUZOU 
… Ni mioche, ni chien, ni otarie. 

Papa BOUZOU 
Vite mouché, moi je le dis. 

Maman BOUZOU 
Est-y marié ? Ou pacsé ? Au rythme où va le monde… 

Papa BOUZOU 
Dès demain, les points sur les zi. 

Maman BOUZOU 
Y semble bien convenant, pourtant. Et argenté, s’il a acquis. C’est pas pour dire, mais c’est 
moi qui l’avais dit. “Attendons, attendons”, toi tu disais, “ça va baisser”, toi tu disais. 

Papa BOUZOU 
Je pouvais pas deviner. 

Maman BOUZOU 
Évidemment, Papa Bouzou s’est cru futé. 

Papa BOUZOU 
Si brusquement, je pouvais pas deviner. 

Maman BOUZOU 
Pfff ! 
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SCÈNE 3 

Retour de Flagor, chargé de matériaux divers qu’il pose innocemment contre la palissade. 
Papa BOUZOU 

Stop ! (Parlant de la palissade) Pas touche ! Pas touche ! Elle est à moi, non mais des fois ! 
De mes mains, de mes mains je l’ai construite. 

FLAGOR 
(Tentant de plaisanter) : J’imagine qu’avec les pieds, vous ne l’auriez pas si adroitement 
réalisée… 

Papa BOUZOU 
Je connais la loi. Elle est à moi. Non mais des fois ! Pas touche. Je connais la loi. Elle est à 
moi. Non mais des fois ! 
Il sort. 

Maman BOUZOU 
Si vous croyez qu’on va tolérer ça, vous vous trompez, vous vous trompez. 

FLAGOR 
Enfin voyons, très chère Madame… 

Maman BOUZOU 
Y croit qu’on va tolérer ça ? Sûrement pas, sûrement pas. 
Elle sort. 

FLAGOR 
Ecoutez-moi. Je ne voulais pas… Mais qu’est-ce qui vous irrite en moi ? Qu’ai-je fait qui 
vous agace… Je fus courtois, comme il se doit.  Alors pourquoi ? (Irrité, Flagor entreprend 
la construction d’une deuxième palissade, plus haute, afin de s’isoler de ses voisins) J’ai du  
respect pour mon prochain, mais eux chez eux et moi chez moi. Pas d’agaceries, pas de 
querelles. Eux chez eux, moi chez moi. Obturation, occlusion, verrouillage. Fermé pour 
cause de répulsion. 
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SCÈNE 4 

Retour de Maman Bouzou, accompagnée de Théléphine. 
THÉLÉPHINE 

(Pleurnichant) : Je veux pas y aller. C’est pas juste. Mycrosette , elle y va pas. Je veux pas. 
Je veux pas. 

Maman BOUZOU 
Mais oui, mais oui, ma bichonnette. On verra, on verra. 

THÉLÉPHINE 
(Découvrant la palissade qu’érige Flagor) : C’est quoi, ça ? 

Maman BOUZOU 
Aaah ! Aaah ! Il a osé. Il a osé. 

THÉLÉPHINE 
C’est pour quoi faire qu’y fait ça ? 

Maman BOUZOU 
(Hurlant) : Papa Bouzou ! Papa Bouuuuzouuuu ! 

THÉLÉPHINE 
Mon papa Bouuuzouuu ! 

Maman BOUZOU 
Ô l’effronté ! Ô la puante ordure ! 

FLAGOR 
Je vous en prie, Madame, restons dans les limites de la civilité. 

THÉLÉPHINE 
Saleté de pourriture. 

Maman BOUZOU 
Ô l’ignoble excrément ! 

FLAGOR 
Cessez d’outrepasser, je vous en prie. 

Maman BOUZOU 
Margoulin. 

FLAGOR 
Cela suffit. 

Maman BOUZOU 
Fripouille. 
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FLAGOR 
Vous tairez-vous, à la fin ? 

THÉLÉPHINE 
Fumier. 
Maman Bouzou gifle Théléphine qui se met à chialer. 

Maman BOUZOU 
Tu dois pas dire des grossièretés. 

FLAGOR 
Elle ne l’a pas volée. 
Entre Papa Bouzou. 

Papa BOUZOU 
C’est quoi ? C’est quoi ? C’est quoi ces cris ? 

Maman BOUZOU 
(Montrant la palissade) : Regarde ça. Il a osé. 

Papa BOUZOU 
Tripasse de clandé de fumier ! Il a osé ? 

FLAGOR 
Une simple palissade de mon côté. Je suis chez moi. J’en ai le droit. 

Papa BOUZOU 
Emmernouiller Maman Bouzou, c’est-y aussi votre droit ? 

FLAGOR 
Rien ne vous permet d’affirmer… 

Papa BOUZOU 
Et torturer ma Théléphine, c’est votre droit aussi, peut-être ? 

FLAGOR 
Parlons-en de votre… Théléphine. La gifle était méritée. Pour ça oui, elle était méritée. 

THÉLÉPHINE 
C’est le monsieur qui m’a tapée. 

FLAGOR 
Moi, la taper ? 

Papa BOUZOU 
Oh la crapule ! 

THÉLÉPHINE 
Hein, ma maman, qu’il m’a tapée ! 
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FLAGOR 
Quelle malveillante inventivité ! 

Papa BOUZOU 
Le vilain bougre de fumier qui a fait bobo à mon bébé. 

THÉLÉPHINE 
Théléphine elle pouvait pas deviner que le monsieur il était un vilain bougre de fumier. Elle 
a approché, et lui, platch, il l’a tapée. 

FLAGOR 
(À Maman Bouzou) : Rétablissez, je vous en prie. Rétablissez. 

THÉLÉPHINE 
Il m’a tapée, hein, ma maman ? 

Maman BOUZOU 
Comme qui dirait, c’est un peu lui qui l’a tapée. 

Papa BOUZOU 
Je m’en vais te l’étripouiller, ce brigand. 
Papa Bouzou s’attaque à la palissade de Flagor, tandis que ce dernier tente de la protéger. 

THÉLÉPHINE 
Youpi ! Vas-y. Escrabouille-le, mon papa-Tarzan. 

FLAGOR 
Ah mais ! C’est insensé. Je me plaindrai. 

THÉLÉPHINE 
(S’attaquant aussi à la palissade) : Youpi ! Youpi ! Viens nous aider, ma maman. 

FLAGOR 
Entre honnêtes promiscuitants… Discutons. Pacifions. Vous chez vous, moi chez moi. Vous 
dépassez de mon côté : vous n’avez pas le droit. 

THÉLÉPHINE 
Escrabouille. Escrabouille. Youpi ! 
Maman Bouzou s’y met aussi. La palissade s’effondre sur Flagor. 

Les trois BOUZOU 
Youpi ! 

Papa BOUZOU 
Ah mais ! 
Ils sortent triomphalement.    
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SCÈNE 5 

FLAGOR 
(Se dégageant des décombres avec difficulté) : J’ai compris, j’ai compris. Inutile   
d’insister : je m’en vais. Dès à présent, sans plus attendre, je m’en vais. Honteux, confus, 
mais je m’en vais. Le rouge au front, le cœur dilacéré… 
Entre Mycrosette. Elle est en tenue de plage et s’apprête à prendre le soleil. 

MYCROSETTE 
Bonjour, vous. 

FLAGOR 
Mille compliments… Mille confusions… Quelle abondance… de profusion… 

MYCROSETTE 
Moi c’est Mycrosette Bouzou. Et vous ? 

FLAGOR 
Ravi, assurément. Flapik… Pardon, pardon… Flagor Propik, c’était mon nom. 

MYCROSETTE 
Oh la charmante logette ! Vous édifiez personnellement ? 

FLAGOR 
Je m’y emploie. 

MYCROSETTE 
Comme c’est charmant ! Je vous envie. Je vous admire de posséder un tel talent. 

FLAGOR 
Médiocre talent que le mien, en vérité. 

MYCROSETTE 
Pour qui, comme moi, ne sait rien faire de ses dix doigts… 

FLAGOR 
Vous… vous avez d’autres qualités. 

MYCROSETTE 
Si vous songez à ces qualités-là… 

FLAGOR 
Difficile de ne point y songer. Vous êtes si délicieusement affriolante… 

MYCROSETTE 
Vos complimentations… usurpassent ma valeur. 
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FLAGOR 
Humble hommage à la perfection de vos splendeurs. 

MYCROSETTE 
Petit coquin flatteur. 

FLAGOR 
Non point, non point, je vous assure. 

MYCROSETTE 
Mes seins sont gracieusement balancés, je vous l’accorde. Mais regardez mes cuisses : pour 
mon malheur, elles sont gouglantes. 
    

FLAGOR 
Gouglantes, vos cuisses ? Vous vous moquez, exquise Mycrosette. Amphoriques, vos 
cuisses. Sculpturalement éberluantes. 

MYCROSETTE 
Éberluantes, vraiment ? 

FLAGOR 
Plénitude formelle. Sublime harmonie. Il n’existe plus parfaite anatomie. 

MYCROSETTE 
Vous êtes chou, vous alors. Si j’osais… 

FLAGOR 
Osez, osez, aimable Mycrosette. 

MYCROSETTE 
Vous voulez bien que je visite votre logette ? 

FLAGOR 
Mais comment donc ! Avec honneur… C’est un plaisir… 

MYCROSETTE 
Vous êtes vraiment chou, vous alors. Le temps de m’affubler d’un habit plus séant… 

FLAGOR 
Ainsi vêtue, vous êtes néanmoins fort élégante… 
Rires gênés et complices. 

MYCROSETTE 
Je reviens dans un instant. 

FLAGOR 
Je m’en dévore d’impatience. 
Mycrosette sort en sautillant. 
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FLAGOR 
Miaou, ouah ouah, cocorico ! Hou là là, hou là là ! De la tenue, Flagor. Pas d’emballement. 
Miaou, ouah ouah, cocorico ! Tu es barjo, Flagor. Tu t’embéguines, tu t’embéguines… 
Modération. Deux seins qui passent et tu t’emballes. Trop gironde, trop gentille, pas pour 
toi, pas pour toi. Cocorico, miaou miaou, ouah ouah ! Tu te visionnes en joli cœur. 

Mycrosette, 
bouton d’or, 
Fais risette 

à ton Flagor. 
Pirouette 

et gratouillis, 
Suçonnade 
et bécotins, 

Gratte-fesse, 
galipette, 
Guili guili 
sur le zizi 

Ouah ! 
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SCÈNE 6 

Retour de Mycrosette. Elle porte une robe extravagante et est accompagnée, bien malgré 
elle, de Théléphine. 

THÉLÉPHINE 
Où tu vas, Mycrosette ? Où tu vas, Mycrosette ? Réponds-moi. 

MYCROSETTE 
Oh le crampon ! Oh la sangsue ! J’en ai tout plein les escourettes de cette Théléphine 
superglu. 

THÉLÉPHINE 
Je veux aller avec toi. 

MYCROSETTE 
Tu m’enquiquines, sœurette. Je te l’ai dit : je reste ici. Alors, cesse de me cramponnouiller. 
Va jouer, Théléphine. Va jouer. 

THÉLÉPHINE 
Pourquoi tu veux pas que je reste avec toi ? 

MYCROSETTE  
Dégage, petite peste. Libère mon atmosphère. 

THÉLÉPHINE 
Et d’abord, t’es pas belle. Et je le dirai à ma maman. T’es pas belle, t’es pas belle, t’es pas 
belle… 
Elle sort. 

SCÈNE 7 

MYCROSETTE 
Je vous prie d’excuser…  

FLAGOR 
Je vous en prie, c’est naturel. (Il aide Mycrosette) Soyez la bienvenue dans mon modeste 
empire. 

MYCROSETTE 
Comme c’est mignon, comme c’est charmant. Je peux entrer ? 

FLAGOR 
Naturellement. Je vous en prie. Vous m’en voyez flatibulé.  
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MYCROSETTE 
(Se glisse dans la cabane) Comme c’est chou. 

FLAGOR 
(Entrant à sa suite) Excusez le désordre. Je… Vous… 
Rires et bruits divers. 

Voix de MYCROSETTE 
Oh oui tes mains ! 

Voix de FLAGOR 
Oh oui ton corps ! 

Voix de MYCROSETTE 
Oh oui ! 

Voix de FLAGOR 
Ton… 

Voix de MYCROSETTE 
Oh oui ! 

Voix de FLAGOR 
Et tes… 

Voix de MYCROSETTE 
Oh oui ! 

Voix de FLAGOR 
Ma Mycrosette. 

Voix de MYCROSETTE 
Oh mon Flagor ! 

Voix de FLAGOR 
Ma déesse. 

Voix de MYCROSETTE 
Mon lion. 

Voix de FLAGOR 
Mon espringale prosidérale. 
Déchaînement de bruits divers. 


16



SCÈNE 8 

Entrent Maman et Papa Bouzou, accompagnés par Théléphine. Papa Bouzou porte un 
gigantesque pulvérisateur, Maman Bouzou est munie d’un grand sac. 

Papa BOUZOU 
Après les tourterelles, on a eu les mésanges. Maintenant les étourneaux. 

Maman BOUZOU 
Droit devant ! 
Papa Bouzou envoie une giclée vers le ciel. Un oiseau tombe.  

THÉLÉPHINE 
Tu l’as eu. En plein dans le mille. 
Maman Bouzou ramasse l’oiseau et le met dans le sac. 

Papa BOUZOU 
(À Maman Bouzou) T’avais raison de mélanger l’aconicotine avec la mort- aux-rats. Résultat 
immédiat. 

THÉLÉPHINE 
Où qu’elle est la Mycrosette ? 

Maman BOUZOU 
Oh, celle-là, pfff ! 

THÉLÉPHINE 
(Appelant) Mycrosette. 

Papa BOUZOU 
La ferme ! 
Silence et immobilité. 

Maman BOUZOU 
Un quart main gauche. 
Nouvelle giclée, nouvelle victime. 

THÉLÉPHINE 
Youpi ! Bravo, mon papa. Tu me le donnes, celui-là ? 

Maman BOUZOU 
On verra, on verra. (A Papa Bouzou) L’aconicotine, ça les faisait tomber, mais fallait les 
achever. C’est plus humain avec la mort-aux-rats. 
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Papa BOUZOU 
Où qu’elle est la Mycrosette ? 

THÉLÉPHINE 
(Apercevant un oiseau) Là, derrière, mon papa. 
Nouvelle giclée, nouvelle victime. 

Papa BOUZOU 
Et l’autre oiseau, derrière sa barricade ? 

Maman BOUZOU 
Y semblerait qu’y s’est calmé. 

Papa BOUZOU 
Il a filé, moi je te dis. 

Maman BOUZOU 
Bon débarras. 

THÉLÉPHINE 
S’y s’était pas sauvé, tu l’aurais giclé, hein, mon papa ? 

Papa BOUZOU 
Pour ça qu’il l’aurait pas volé. 

Maman BOUZOU 
Une toute petite giclée, comme ça, pour voir le résultat. Là ! Là ! Y en a trois ! 
Nouvelles giclées, trois victimes. 
On entend du bruit dans la cabane. 

Maman BOUZOU 
T’as entendu ? 

THÉLÉPHINE 
Il est là, il est là. Y s’embusque. 
Forte giclée sur la cabane.  
A l’intérieur, ça tousse, ça râle.  

Papa BOUZOU 
Saloperie de moineau. 
Le visage suffoquant de Mycrosette apparait par une ouverture. 

THÉLÉPHINE 
C’est Mycrosette, c’est Mycrosette. Je l’ai vue. Qu’est-ce qu’elle fait là-dedans ?  

Maman BOUZOU et Papa BOUZOU 
Mycrosette ?  
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THÉLÉPHINE 
Pourquoi elle voulait pas m’emmener ? 

Maman BOUZOU et Papa BOUZOU 
Mycrosette ! 
Mycrosette s’effondre.  

THÉLÉPHINE 
C’est bien fait. C’est bien fait. C’est bien fait. 

Maman BOUZOU et Papa BOUZOU 
(Hurlant) : Mycrosette ! 

NOIR. 
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